
ÏT.ALi .- Les noveiles d'Itélie rer'ies précédemment éitient
dles',exag,érations,- comme il y avait lieu <le le croire. l'in-,
suîrrection se bornait aulx Huehés de Modène et de Parme et à
une partie de l'Etit de l'Egilise. Genes, la T ieosca, et le royali-
nie de Naples:ét.aient encore tranquilles. Il y a peu à douter
pourtant quie-la révolution ne fût devenue en.peru de temps gé-
udérale, dans toute l'Italie, sans 'intervcntionx étrangère. Voi-
ci les détails les plus récents.

Un courier arrivé à Rome du nord de l'Ita e, dans la nuit
t'it 7 at S rs y a aipforté des dépêches de* gratüde impor-
tanée. Après avoir 'mis ces dépêches dlevant le Pa pé, le cur
dinal secrétiiredc]'éat a émnén la proclamation suivante, qti'á
été aflichée dails les places þùbliques le lenldemain:

'Thomas Bcr'etti cardinal secrétaire d'état, &c. Nous
venons de recev.Lir la notificat ionofficielle, que niou< publions
incessammenafin dle Uissiper l'anxiété dui public. Trois for-,
tes colotns de .l'arméeautrichienne sont, entrées à Modèie,
Parme et Pontelagoscuro, d'où les mêmes troupes s'avanceront
l marches forcées dans les états de, sa Sainteté.

Milan, le1'4 Mars -Rieggio (dans l- Èidhclié dle Modène,)
n'avait pas encore ét éccupé hier par les troupes autrichiennes
mais les habitans avaient envoyé une déplutation, offrant de se
séumettre et implorant la clénence du gan'd-duc et la prot ection
du général (autrichien) 'Frjiihonti On assure qu'il y a ci hier
ine action .opiniiâtré entre lés Aiftrichiètis et les Bolognais, ed

que les pat riotes, sous lé gönîral Belliie, conbatt irint avec béau-
èoup le courage, et firent éprotiver une grande àerte à leurs
eniiemis, quoiqu'ils'ie fiissent que t,600 loîînuutes, avec 4 pièces
de canon, contre 10,000 Autlrichiens aVeè 4 pièces de caron.,
Le combat denieutra indécis jttsqu'au soir ; mais on pense que
l'nime des patriotes se dispersa duirarfiia nuit, après avoir en-
terré les morts et envoyé' les blessés ïï Bologne. Oit ne sait
Pis si les patriotes sius'nolre brave P'olonals Krasinski, se sont
bitttis-avec les Atîtrichienîs ; mais il est ertaini qu'ils oritjasé
Bologne Iîil, pour allèi la rencontre de leurs ennemis: Le
crngrês national~îles villes libres a refusé d'obéir ax ordres lit
général Bertthiei de se soiimettre à l'autité dlu l3aîe, et S'est
retiré à Aitcôine, Bologne n'étant ~pas eut état de sotttenir ;in
sl¾ge. -On dlit aujloutr4lbutii que le gén'éral Bentbiem 'est entré
danus cette- dernière ville, et a établi un gouivernemuent contre-
révolutiontnaire au nom du pape; mais celte nouvelle semble
prématurée, c du'il y'avait dans cette ville 10,000 toninies
sous les armes, qui né paraissaient pas enclitis i céder, sauts
montrer aut moins qu'ls n'avaient pas peur de combattre.


